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« Daesh a réussi à imbiber les esprits »
P rofe.ssellr à Sciences Po Pari~, Gill~s Ke~

pel est l'auteur de Terreu,' dans l'Hexa-
gone. Genèse du djihad français. Pour lui,
l'organisation terroriste n'a plus besoin de
commanditer des attentats. Des électrons
lihres réalisent ses ohjectif •.

Comment Daesh obscrve-t-i1 ce qui se passe
depuis trois jours en France?
Cet attentat produit le double çffet recherché
par Daesh : l'efficacité d'une grande ré" .•site
ripératwnnelle et un if/et de sidératùm dans
la population. Daesh, dans la logique de ce
que j'appelle «le djihadisme de 3' génira-
tirin », récupàe ainsi le bé:nifice de toute
l{}pémtion.

Que Daesh ait «activé» en amont Mohamed
Lahouaie) Bouhlel ou qu'il valide a posteriori
une attaque commise en son nom, le résultat
est le même?
Oui, car la réalitt! concrète de cc qu'on appelle
Daesh se dilue de plu.s en plus, aufur et à me-
sure que son territoire, en Syrie et en Irak, se
ritrade. Aujourd'hui, il n'y a peut-être mime
plu .• de centre de commandement de l'État is-
lamique (El) à Raqqa. Mais peu importe!
L'impTégnation idéologique de ses
,( idéau.v". de son "U!ssagc appelant à com-
ba.ttre les « mécréunh: » et les « apostats» f?st
telle à travers le monde que Daesh a déjà ga-
gné ...
Le djihad marche tO'l1t sf!111,si l'on peut dire.
Pa .• besoin d'ordres ou de logistique sophisti-
quée. Daesh l'a d'ailleurs paifaitement inté-
gré puisque ses sympathisants donnent di-
,~nrnlaù, cette consIgne al1~rcandidnt.~au djl."-
had, sur lcs réseaux socia= ..« Déchirez vos
billets pour la lurquie. Pl\.'! besoin de venir
ici~3Kissez chez vous! »

Cette assurance de Daesh ne se traduit-elle
pas aussi par les termes de sa revendication,
minimaliste, de l'attentat de Nice?
Effectivement. Ce communiqué a été publié
samedi par l'agence Amaq, le canal habituel
de revend>'eatùm de l'El, qu>' e:riKte depuv<
plu$ d'un an sur le dark Web (la face cachée
d'Internet, NDLR) et t';a laquelle l'assassi-
nat du policier de l\{agnanville et de sa com-
pagne avait déjà été rellendiqué. Pour Niœ,
c'est quatre lignes en arabe: " L'homme qui a
mené l'opération à Nice, en France, cst l'un
des soldats de l'État islamique. Il a exécuté
cette opération d'écrasement en réponse aux
appels à frapper les ressortissants des pays
membres de la coalition qui combat l'État is-
lamique.»
Du"sh ne prend doue mmIC plus la peine
d'entraîner des hommes, dc les envoyer en
mis.r;-ioll... Il se contente d'individus, i"~bibé8
de son idéologie, qui p(Ulsrmt à l'ade sans
(woir été « déclenchés» par u.n comm.ande-
ment. Leur.' optrations sont ensuite forma-
tées par Daesh à sa convenance,

C'est-à-dire?
L'e..rcrnple de Afagnandlle est, à ce titre, inté-
ressant. Dans un premier temps, l'assassin
du couple enregütre .,a lJ;dio d'allé.gean.œ à
l'État islamique avec de= plans du corps de
lajev.neftmme dans un bain de sang et son
petit gaTç<m terrorisé, tout en énumérant la
liste des personnalités françaises condam-
née., à Inort par l'El et elle est postée à ses

«friends» SUT Facebook. Plus tard, quand
elle pa.",e .,ur Amaq, lf1. /:idé." ,st coupée de.,
images abominables puis la liste des
« cibles» est Tetirée. Il.'I a donc une volonté de
faire ét'olu",' politiquement la mise en scène.

ALIfil des heures, le profil du tueur de Nice se
dessine plus précisément: un Tunisien vivant
en France depuis le milieu des années 2000,
dont la radicalisation n'avait pas été détec-
tée, qui n'était pas parti en Syrie maÎs qui
bénéficiait sans doute de complicités en
France ...
Ce qui appamit, c'est un petit délinquant
am' antécédents PS}lchiatriques lO'l1rds,
condamni récemment ap7èR unI! altercation
avec un automobiliste. Un type qui, encore
unef où; imprégné de cette atmo,9phère djiha-
di.,te q11i circule .,ur le Nef, a dPLidé. de mettre
en œuvre sa propre opération avec les moyens
à .sa dit;poliitiDn. En l'occurren.ce.u.n cam,ion
qu'il suit cundu>'re de par sa profession de
chauffror-li'Oreur. Une opération dont il sc
doute qu'elle eRt suicidaiTe, fin qui donne un
aboutissement métaphysique, politique et
planétaire à .•a P''Ycho,'Jf?

Selon «Le JOLlrnal du dimanche», il aLlrait
vidé son compte et vendu sa voiture peu
avant le 14 juillet. Une attitude caractéris-
tique de la préparation au «martyre»?
Oui, les candidats au martyre sont censés ré-
gler leurs dettes avant l'au-delà.

En apparence, selon son voisinage, il ne me-
naît pas une existence conforme aux canons
islamistes. Aurait-il pu pratiquer la daQiya».
cette dissimulation dans la société occiden-

tale recommandée par
Daesh?
C'est en ~ffet 'Une Tccom-

mandation pour tromper
l'ennenz-i infIdèle. Et 17zéme
le péché - boire, ftrniquer,
vol,er - e.,t iffàd par le m.ar-
tyre 'rédempteur. Ce qui
Eemble se dessiner, c'est qu'il
n'était pas (, traçable "
avant son passagc à l'acte,
n était en dehors des éeram
radaTs des services antiter-
Tnn:"tes_

Son mode opératoire ba-
sique - un camion lancé
dans ta foule - ne renforce-
t-i1 pas la peur de la popula-
tion ? C'est l'attentat du
pauvre ...
L'attentat pmduit un effèt
très impressionnant. Non
seulement le 14 Jumet, la
fite nationale. c'estl'abomi-
nnJù)'11. su.prêm.t'. poU.T
Daesh. L ïmpiété, la laïcité
et la démocratie, que sym-
bol"Û>entpuur lui les idéu1.U'
de la Révolution française.
Mais en plus l'attentat est
fait pour sapCT le moral de

la, nntinn.~ aprt:,~ U,T/, rnm(ula.n et un Eur(] que
l'on redoutait sanglants mais qu.i se sont bien
passés.
Avec un s.imple mm>'uu, cet indim·du.fait vo-
ler en éclats ce moment de soulagcment et
contraint le pré .•ident dL la républiqu.e à se

contredire sur l'état d'urgence. Enfin, Nice, la
Promenade des Angla1:., .mnt le" "!lmlmIes du
chic fraru;ais duns le monde.

Nice ne peut-elle pas simplement avoir été le
Heu de l'attaque parce que c'est là qLle vit le
terroriste?
C'est aussi une h:'1pothèse, le terroriste répon-
dant à l'appel lancé par le porte-parole de
l'État islamique en 2014: «Tu", les mé-
créants, écrasez-les avec votre voiture.»

Mai~ il a choisi la (0( Promo » et non LeqU{1,rtier
défavorisé de l:Ariane ...

Selan un sandage publié aujaurd'hui par" Le
Fîgaro».les Français attendent un tour de vis
supplémentaire en matière de sécurité. Une
réaction attendue?
Ou,i apm' pm'eil traumat;"me. Ccpndant, ce
que nous montre l'attentat de Nice est que la
population ne prot par; tout attendre de
l'Etat. La pUlssance publique fait ce qu'elle
peut mais la vraie capacité de mobilisation
ne peut qu.'émaner de la société dr;'ik. C'est
ain.si que le GIA en Algérie, pa'r ses mas-
,r;;a..cre.s~a perdu' le SOl1.ti.en que. pmJ,T~-nit 111,1 ac-
corder une partie de la population. Même
chose en Italie avec les Brigades rouge.', du
reste! A Nice, pann'Î les v,jet'lrlles, h'f!. tTŒU-

vaient dl! nombreuses personnes originaires
d'Afrique du Nord, desfam.illes musulnwnes.
Aujourd'hui, seule la société civile peut assé-
cher le marécage où le terrorisme se repro-
duit.

N'est-ce pas illusoire?
Non, là est le vrai changement. Cet attcntat
•.•( ternfiant m.a;" éga./t,ment "ù'lne d.ejà,ire
perdre à Daesh toute }Orme de s.ympathie ou
de compréhcn .•ion - c'est la premiècre fois que
tant d'enfants ont été massacrés. De lu(fi;.ire
perdre son pari de dresser Ica communautés
entre elles, de déde:ncher une gllen1? d'en-
claves - les musulmans e.:'àrémistes contre
l'e.rtrêm, dmite ùlentltaire - et de préparer la
gueTTe civile. Omar Diaby - qui a vécu à
l:Ariane et est une des figures d'al-Nosm, le
camp con(:urrent de Duesh -l'a b-icn- œrupris.
Récemment, il a dit que lc 13Novembre avait
été eontre-pmdu"'if, aliénant les sympathi-
sants de la caUEe.

l'attaque de Nice ne risQue-t-elle pas, sur-
tout, d'émousser la capacité de résilience des
Français, mise à rude épreuve depuis janvier
2015 ?
D'où l'absolue nice$sité de responsabiliser [es
citoyens, les familles. Lors d'engttiteE sur le
terrain. j'ai été très frappé de l'absence des
pères dans beaueuup de familles uù amie nt
vécu des jeuncs partis en Syrie. Si on ne par-
<,ient pas à rer!fo,'cer la cohis>'on de la société,
à mobili.,er les familles aux côtés de l'école
pOlir üoler l'idéologie djih.a~ù;te, l'Rtat - ,.eul
- restera impuissant. C'est là le vrai défi pour
notre classe politique, et non cc., chikaY(l!J in-
décente~ u.uJx/uelles certains se sont com-
plu .•
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«Le djihad
l1zarche tout
seul, si l'on
peut dire.
Pas besoin
d'ordres Ott
de logistique
sophistiquée»
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